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La Hollande et l'Italie arrivent à interdire
certaines rues aux automobiles

19 Plusieurs de nos lecteurs ne nous ont pas caché leur
étonnement après avoir lu les articles que notre journal a

consacrés à la circulation des automobiles à Paris et aux
solutions - extrêmes - que nous envisageons: «Eh quoi!
nous reprochent-ils, interdire purement et simplement le

cœur de la capitale à tout véhicule autre que ceux des

transports en commun! Y pensez-vous! C'est là une idée

rétrograde et sans portée réelle!»
Réflexion faite et en considérant les embouteillages qui
prolifèrent de plus en plus dans les artères trop étroites,
en respirant l'odeur de plus en plus épaisse de l'essence
mal consumée, nous persévérons pourtant.
Encore oublions-nous les dangers redoutables que
constituent, en cas d'incendie grave, les files interminables de

voitures de toutes marques bordant nos trottoirs -
lorsqu'elles ne s'y installent pas, sans autrement se soucier
des piétons.
De toute façon, cette suggestion saugrenue, de l'avis de

certains, ne semble pas effrayer particulièrement quelques
dirigeants de pays voisins et son application paraît bien
devoir devenir une réalité.
En effet, dans l'excellente revue belge «La Maison», dont
nous ne dirons jamais assez la sympathie qu'elle nous
inspire, nous trouvons un court article confirmant absolument

notre thèse.

Celui-ci précise en effet:
«On sait qu'il existe dans plusieurs villes italiennes des

rues interdites à la circulation motorisée dans lesquelles
il est délicieux de flâner loin des bruits mécaniques et des
odeurs d'essence. Bruxelles offre des ressources
différentes, mais non moins précieuses avec ses galeries
couvertes. De son côté, le Gouvernement des Pays-Bas
projette de fermer à la circulation automobile un certain
nombre de rues afin de permettre aux enfants d'y jouer
sans danger. C'est ce qu'a révélé au Parlement, le ministre
néerlandais de l'Intérieur, qui a toutefois ajouté qu'il
attendait, pour prendre cette mesure, une modification
imminente des règlements de la circulation.»

Ainsi, d'une façon encore fragmentaire, l'opposition
contre un envahissement scandaleux des cités par les

engins motorisés se précise.
Il ne s'agit nullement d'ailleurs de s'opposer au progrès
comme on feint de le croire de certains côtés. L'automobile

a un rôle à jouer qui est immense, mais qui n'oblige
nullement n'importe qui à rendre invivable la vie des autres.
La ville est faite pour l'homme, répétons-le une fois encore.

Elle n'a rien à voir avec un forum où s'ébattent avec fracas
des monstres mécaniques.
L'existence quotidienne peut bien se dérouler sans que
chaque citoyen se croie obligé de faire du porte à porte
avec cette espèce de chaise à porteur motorisée de notre
temps, autrement encombrante et malsaine que son
ancêtre.
L'exemple de l'Italie et de la Hollande confirme notre
opinion. Ne pourrions-nous y réfléchir nous autres qui nous
prétendons les héritiers de monsieur Descartes?...

Henri ALBERT.
«Journée du bâtiment.»
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